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edict  dv 

CONTENANT  LA 
CREATION  DE  TROIS 
Offices  de  Receueurs  pay- 
eurs des  gaîges  èC  droits 
des  Treforiers  de  France , &C 
de  trois  autres  Receueurs , 
payeurs  des  g3.iges  ÔL  droits 
des  officiers  des  Efleétio 
ôcdroids  héréditaires  iiou 
uellement  aliénez, 

Q VIS  PAR  la 

CE  DE  DiEVROY  D 
FRANCE  ET  DE  NAVAR- 
RE , A tous  prefcns  èCM- 
ucnir , Salut.  La  nccclficé  des  dçfpeccs 
furueoüës  es  années  precedentes  en  ce 


nelTr^A’  caufes  de 

t«s-grande  importance , ftous  avans 

CCS  * àe  plq/îcurs  Offi- 

,ccs , tant  aux  bureaux  de  nos  finances 
^uc  flos  Cjcjicraiite?  P/iénA-'  * 

«hcf  c„  ierpeJr^;,  J 

tnbuablcs  a nos  tailles , & les  créa 

““  ™ «I  nonabtc /offices 

droiflstlcs  Offici"; 

atellelootme.qn-àpterentlcsRee" 

Rc"enc'S°^  Jo  nosfinances,  & les 

loy  le  trouuent  dauantage  occuDf» 
pc^r^payement  desgaigis  & droE 
dc/d^As  Officiers,  & autres  charcres  de 
leurs  recepres  , qu'à  faire  porter  nS 

ectte  occupation  font  fi  diftraids  du 
Ann  qu  ils  douient auoir  du  recouurc 

n>ent  de  nofdias  deniers 

Pnncupajle  fundion  de  leurs  Offiles 
noftre°Fr"‘^  voiAurez  en 

mot  apÈrE’  r 

Dajlieurs  nous  vopSjtS 
quelque  vdle  regle'mert  pE 


notL(*r^*  conrinuelles  que 

eue  vexations  indues 

q 0.  rouffieut  les  CoUeaeuts  de  nos 

«ato;ées;Vp„Uu"terf! 

aucîe.  ? tailles, Si 

autres,  de  rcceupirleurs  droits  parlS 

enf^M  «"uenit 

taerûem  “"«“"''‘'‘“'S'''”'"' 

Mars  î«st  'J  <-°  P"''"'  ■ »• 

Mars  i6t^.  d vne  feule  perfonne  e»n 

chacune  tlcaion.pourfaireîerecou- 

JefSc"^r ‘'i  T* "'culenc  que 

ielditts  Golleâreursles  porrentàcha 
cun  en  leur  particuheriouTeurspl 

«Jon,  & de  quartier  en  quartier,&  s’ils 
ur  eux,qu  ils  foc  execu  ter  fi  nVoureu 

tous  Ipç  KoU*  Tellement  que 

es  babicans  des  parroilTes  mm- 

pour  la  crainte  defdites  contrainte^ 

que  pour  auoir  à fatisfaire  à vn  fi 
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pombrc  de  pcrfonncs.au  lieu  d’vjvfcul 
Receueur  des  tailles , auquel  ils  ÿuoie  ç 
accouftutné  de  porter  tous  leurs  de- 
niers ,refufent  ladiae  charge  de  L-ol- 
Icaeurs , & n’y  entrée  qu’auec  pe»uc  ^ 
par  contrainae-.en  quoy  Icfdits  pollclr 
feurs  defdices  charges  8t  droits  le  mcl- 
prennent  eux  mefmes,  d’autant  que 

Lo,ansp««ftcvoyeiou,tdel.urft 

dids  droias  aueç.plus  de  feurete,  ne 

confiderér  pas  que  rendant  par  ce  pro-  , 
cède  extraordinaire  les  CoUeaeur 
infoluabtes  .ils  courêt  hazatd  de  jout- 
ftit  de  f^randes  non-valleurs  SC  dinii- 
niuionrCur  leurs  droias.  Sçauoir  tai- 

fons  que  cesinconueniens  meurcment 

Gonfidercz  en  noftre  Confeil  . enfem- 
blclebcfoinquenous  aupns  de  pour- 

noirpromptemcntal’vrgente  neceffi- 

té  de  nos  affaires,  del’aduis  delaRoy- 

ne noftre  tres-honnorée  Dame&Me- 

re.de  noftre tres-cher  Frcre  vnicque  le 
D uc  d’Orléans  .les  Officiers  de  noftre 
Couronne, autres  gtads  & notables 

petfonnage's  de, noftre  Confeil , & 

Tortre  certaine  fciencc.  pleine  puiflan- 
ce  te  authorité  Royalle,  Nous  auons 
n.r  le  orefcntEdia  perpétuel  Si  irtcuo- 
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cable, créé  & crigé,  créons  & érigeons 
en  chef  &:  tilcre  d’ofEce  formé  en  cha- 
cun bureau  de^nps  Finances  .eftably  en 
chacune  généralité  de  ce  Royaume, 
trois  nos  Confeillers  Receueurs  ÔC 
Payeurs  des  gaiges,  droiéis  de  bûches, 
de  prefens , d*e fpices , &:  autres  droifts 
de  nos  amez  &:  féaux  Confeillers  les 
PrefidensTreforiers  deFrance,  ôege- 
neraux  de  nos  Finances , enfemblc  des 
gaiges  des  Greffiers  &Haiffiers  defdics 
bureaux , Sc  en  chacune  Efledion  en 
chef,  trois  nos  Confeillers,  Rece- 

r ueursôc  Payeurs  des  gaiges,  droiâs  de 
cheuauchées , de  taxations  des  creües 
ordinaires  Sc  extraordinaires,  droicls 
d’efpices  , de  calcul  6c  fignatures  de 
roolles  Sc  de  bordereaux  , desPreii- 
dens  , Lieutenans  Efleus  , de  nos 
Aduocats  , Procureurs  &c  Huiffiers: 
foit  que  les  droits  attribuez  aufdices 
charges  offices  fe  trouuent  entiere- 
mentpofledez  par  les  acquereurs  d’i- 
ceux,  ou  par  autres,  referué  les  taxa- 
tions desReceueurs  des  tailles  ô^taillo^ 
droids  de  quittances,  des  baulx  des 
Ay des.  AuiquelsOffices  prefentemenç 
. créées,  fera  par  nous  defmaincenanc 
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pourucu  de  pcrfoniîcs  capables  , &: 
cîy-aprcslors  que  roccafion  y efehér- 
ra  , par  more , forfaiture  & refigna- 
tioniLefqucis  exerceront  lefdidsOffÎT 
CCS  de  crois  années  Vvnc^  & fuccefliuc- 
mec  1 vne  apres  1 autrç,&  ioüyronc des 
mcfines  exemptions  de  tailleSj  taillon, 
êc  creuës,  priuileges , & immunitez, 
que  nos  Officiers  des  bureaux  des  Fi- 
nances , Sc  Eflctions  de  leur  efta- 
bliflemenCj  encores  qu’ils  ne  foienc  cy 
par  le  menu  fpecifiez  : au  corps  des- 
quels nous  lesauons  vnis&  incorpo- 
rez, vniflbns  & incorporons,  à cet- 

te fin  auront  entrée  cfdids  bureaux 
en  1 année  de  leurdift  exercice,  A 
chacun  defquels  Offices  nous  auons 
attribué  pour  gaiges  par  année,  donc 
fera  laifle  fonds  és  Eftacs  generaux 
de  nos  Finances , particuliers  des 
tailles  , fçauoir  aux  Receueurs  ôc 
payeurs  des  gaiges  des  Officiers  def-^ 
dits  bureaux  de  nos  Finances , la  fom- 
mede  deux  mil  liureschacunrlcfonds 
dcfquclsgaiges  de  ccux)dcs  Offi- 
ciers dcfditsbureauXjrefcrué  pour  les 
Controoîleurs  generaux  de nosFinan- 
ccs,qui  feront  pay cz  comme  il  cftac- 

cou- 
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couftumé  .fera  mis  6^  deliurc  de  quar^ 
tier  en  quartier  , & fix  femaines  apres 
chacun  d’iceux  efcheu.par  JesReçc- 
ucurs  generaux  d«  nos  Finances,  es 
nüains  defdi£ls  Receueurs  & payeurs 
d es  generalkçz , en  vertu  de  leurs  fim- 
pies  quittances  concroollées  defdifts 
Gontroolleurs  generaux  , que  nous 
voulons  feruir  de  defeharge  valable 
aafditsReceueivrs  generaux  de  nps  fi- 
nances, à la  reddition  de  leurs  cftaçs 
& comptes.  Et  pour  les  Receueurs 
payeurs  des  gaiges  & droifts  des  Ofir- 
ciers  de  npfd^â-es  EReftions,  Npu^ 
allons  attribué  &:  attribuons  neuficens 
liures  de  gaigeS  par  an  â chacun  de 
ceux  des Efledions^ou  les  Ellcus  ont 
cinq  cens  liurCs^de  gaiges  & au 

hx  cens  liyres  tournois  de  gaigçsj. 
chacun  des  autres , & outre  fix  deniers 
toupois  pour  liure  de  taxation  en 
Fan  née  d eXeircice  de  ce  que  montcrii 
^ la recepte  acbuelle  qu  i4  feront  défdlts 
droits  d'cfpices,;de  fignarures  derôql^ 
lés  de  bordcri^aux.  Le  fonds  dclr 
quels  gaigeSjénfcnibleGeuxdesautres 
Qfiicicrsdes  Efleétions  des  droids  de 
cloicaauchées  , taxations  ^'&des  cfpi- 
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CCS,  façon  & reddition  des  comptes 
defdïfts  Reccucurs  Si  payeurs , Icra 
employé  en  vn  feul  article  fous  le  nom 
dcfdias  pay  eurs  ail' chapitre  des  char- 
ges de  chacune  Recepte  generalle  de 
tous  Finances , & particulières  dcs  taii- 
tés , avdes^  6c  taillon , Si  paye  de  quar- 
tier en  quartier  , fix  iemaines  apres 
ctlre  efeheu,  parles  Receueurs  de  nos 
tailles  en  exercice  es  mains  dcfdi^ 
Receueurs  Si  payeurs.  Comme  aufli 
nous  voulons  que  les  Receueurs  parti- 
culïers  du  Taillon  & des  Ay  des,  ou  les 
Fermiers  leur  deliureüt  en  vertu  de 
icurfdiaes  quiûances.ce  qu  ils  ont  ac- 
couftumé  payer  aufdias  Preûdens, 
ticutehans  Si  Eaeus,fôitpourgatgcs, 
dVoietî  de  Cheuauchées  ou  auwes 
oaüfes . auffi  de  quartier  en  quartier. 
ï,t  afin  de  foulager  lesColledeurs  de 
nos  tailles  du  grand  trauail  Si  defpen- 
£cs  qu’ils  ont  fupportées  mfqucs  icy  au 
PâVeihcni des  droiûs  pat  nous  aliénez 
L chacune  EReaioîv  à -diuerfes  per- 
Yohnes , pour  raifon  dequoy  nous  aues 
fai'à  en  noftre  Gonfcil , le  ii.  M-ats 
Téit.  Ic-ïcglémcnt  ey  attache  tous-lu 
v«rîf  rpfeel  deiïoSredide  Ghâcellett6j. 


Nous  zuom  attribué  & attribuonspàt 
IcpTcfcnt  Edia  aufdids  Reccuwrs  & 
payeurs  feuls , la  faculté  dje  rcccuoir 
dcfdias  CoUeaeurs , tous  les  dro^^s 
par  nous  cy- de  U an  t attribuez  ou  alie^ 
nez  fur  les  deniers  de  dos  tailles  aux 
Commiflaiics  particuliers  des  viures, 
aux  Greffiers  defdides  Efleaions, 
Greffiers  des  affirmations , d^s  profen- 

tâtions.  Gardes  des  petits  fceaulx , 
MaiftrcsClercs  :pareillcmencpourles 
droids  des  premiers  &c  féconds  Officies 
de  CommifTaires  des  tailles  des  Par- 
roifTcs,  encorcs  que  par  noftrc  regle- 
ment les  droits  du  premier  créé  foienc 
exceptez  diceluy  , Sc  generalement 
tous  les  droiSs  qui  de  la  mcfmc  forte 
pourronceftre  à raduenirpar  nous  &r 
^ nos  fucccfTcurs  vendus^'&:  aliénez,  fans 
qu’autres  perfonnes  y puiflenc  eftre 
nommées  commifes  par  les  proprie- 
taires.L’intereft  defquels  defirantauffi 
eonferuer , nous  voulons  que  lefdifts 
Receueurs  &:  payeurs  prennent  leurs 
procurations,  afin  de  faire  en  vertu  d’i- 
eellcs , Icfdids  rccouurcmcns,  & s’o- 
bligent d’en  compter  enuers  eux  com- 
de  Clerc  aM^iiflrc,&  non  en  nos 
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Chambresdes  Comptes , dont  entant 
<jue:befoii3Lçft  ou  fer*oiri  nous  lesauons 

difpenfez  6^  defchargez,difpenfons  &c 
dofehargeons  par  cefdites  prefentes, 

& deffeadons  à nofdiâes  Chambres 
d*en  prendre  cognoiflancc,  conformé- 
ment à nos  Edi£ts&  axrefts  de.  noière 
Confeil,  aufquels  nous  n entendons 
defroger  , ains  fimplcnient  pouruoir 
à la  perception  defdiûs  droiéts  au  fou- 
lagement  defdiâs  Collecteurs.  Sut 
lefqucis  Receueurs  5c  payeurs  , nous 
entendons  que  les  proprietaires  def-  | 
dits  droiâs  aliénez,  ayent  pareil  droiCb 
de  contrainCte  apres  îe  temps  de  paye- 
ment  porté  par  noftredit  regiemcnc 
qu’ils  ont  contre  les  Collecteurs  des 
tailles  par  nofdits  Ediâ:s5&:  pour  les 
peines  > falaires,  5c  vacations  du  recou-  ^ 
urement  des  droits  fufdits  par  nous 
aliénez  aux  particuliers  en  chacune 
EfleCtion  , mefmes  de  ceux  de  figna- 
turcs  des  roolles  5c  de  bordereaux,  ep 
pices  , 5c  generalleménc  tous  droits 
borfmis  des  gaiges  , nous  leur  auons 
acctibué  fix  deniers  tournois  pour  li- 
U|e  , àraifon  de  ce  que  montera  leur 
maniment  qu*ils  icneadrontpar  leurs 
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mains  de  quartier  en  quartier  fur  les 
deniers  des  droits  ^ donc  ils  feront  le  rc- 
couurcmenc  à la  charge  de  p^yer  à 
chacun  defdics  Officiers  ÔC  proprietai- 
res dcfdits  droits  ce  qui  leur  rcuien- 
dra  , auffi  de  quartier  en  quartier, 
dans  les  temps  &:  lieux  par  nous^pre- 
feripts  par  le  fufdit  arreft  de  reglement 
du  II.  Mart  1523.  Et  d’autant  qu’en 
cftabliffant  les-Commiflaires  des  tail- 
les, il  leur  a efté  prefetit  de  faire  les 
roolles  des  Parroifl'es , eilimans  que 
Icfdits  Offices  qui  eftoient  petits,  fc- 
roientleuez  par  gens  refidens  fur  les 
lieux  qui  Icsexcrceroicnt  en  perfonne 
au  foulagement  des  Affeeurs  Colle- 
deursde  nos  tailles  ; Ncantmoins  Icf- 
dits  Offices  ay ans  efté  védus  à perfon- 
nes  hors  de  refldrt  defdids  parroilTcs , 
6c  mefmesplufieurs  defdics  Offices  cn- 
fembleà  vnemefme  perfonne,  ôc  iuf- 
quesàdcs  Eflcâions  entières,  Ô^auec 
pouuoird’y  commettre  pour  l’exerci- 
ce , ladiâe  faculté  de  commettre  fe 
trouuc  dommageable  aux  Golledcurs 
suffi  bien  que  la  charge  de  faire  des 
roolles  aufdiûs  Cômmiflaircs:  Nous 
aurions  par  arreft  denoftre  Conleildu 
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pour  ce  qui  regardoic  la  Normandie, 

laifTé  à la  liberté  defdiûs  acquereurs 

de  fe  départir  de  la  confeftion  defdids 

rooiles,  & en  laiffer  le  foin  aufdiâs 

Colleftcurspour  cftre  faiâs  par  celles 

perfonnes  qu’ils  aduJferoienc,  en  leur 

donnaat  pour  y fatisfairc  vn  fol  pour 

liur.e  des  droids  defdiéts  Commiflai- 

rcs.Cc  que  lefdits  Afleeurs  ayant  trou^- 

ué  vtilc&au  foulagemec  de  leurs  Par- 

roiâeSjô,:d*euxmcfrnes,  fe  voyant  dc^ 

gagez  de  plufieurs  frais  incomodi- 

tcz  qu'ils  rencontroient  pour  fe  trou^ 

iicr  auec  Icfdiâs  Commis  Sc  empeA 

chez  en  la  liberté  d’impofer  à la  taille 

ceux  qui  la  pcuuentle  mieuxporter, 

Ôr  bien  fouuent  lefdids  Commiffaircs 

ou  leurs  Commis  mcfmes  tenans  la 

* 

plume  fe  rendent  confidcrables  pour 
y poüruoir.  Et  fut  le  difFcrend  meu 
entre  les  premiers  Commiffaircs,  qui 
prétendent  que  les  féconds  qui  ne 
les  auront  rembourfez,  doiucntfaire 
les  roolles  en  leur  année  fuiuant  TEdit 
de  leur  création  : lequel  différend  ap- 
porte encores  vn  nouneau  preiiidice 
aufdits  CoIleâeurs,&:  vn  retardement 


à Taffi^ttc  de  la  caille,  &:  ayant  efté  def* 
ja  ordonné  par;  l’EdiS:  des  Go^mit 
faites  alternatifs,  que  IcsCoUcéÊeurl 
potteront  leurs  droiéls  aux  villes  des 
Efleftions , comcnc  les  autres  par  noue 
aliénez, afin  de  fpulagcrJerdiâ:sCbl- 
Icâeurs  àc  Affeeurs,  en  leur  lai  fiant  la 
liberté  de  faire  faire  les  roolles  par  qui 
bon  leur  fcmblera,  comme  nous  leur 
aurons  laiffè  la  faculté  de  les  pouuoif 
exécuter  fans  minifterc  de  Sergens, 
Nous  auons  par  ccmefmcEdiâ:  aûuefc 
lement  defebargé  lefdiâs  acquereurs 
& proprietaires  des  Offices  de  Com- 
iniflairesdes  tailles  tant  anciens  qu’aU 
ternatifs,de  la  façodes  roolles  dcscail^ 

les  à raduenir,lcur  faifant  deffences  de 
s’y  plus  entremettre:  Et  moyennant  ce 
lefdtüs  Collecteurs  àc  afleeurs  retien- 
dront à Taduenir  par  leurs  mains  vn  fol 
tournois  pour  Hure  du  rcuenu  defdk 
tes  Offices , pour  leur  indemnité  de  la 
façon  defdiü^  roolles  , & feront  auflî 
tenus  de  porter  le  furplus  defdits  droits 
de. quartier  en  quartier,  fix  fem aines 
apr^  chacun  quartierefch^cUyCnlauVilr 
le.de  l’Efleâion , es  mains  de  celuy^of:* 
donoe  po as  faire  k re çouurcmenj;^  de 
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tous  îes  droids  aliénez , ayant  poût  êe 
regard  defroge  & deftogeons  au^ 
Edids  de  création  defdids  CommiC- 
faires , qui  demeurent  toutesfois  en 
leuT  entier.  Et  pour  donner  moyen 
aufdids  Receueuts  payeurs  de  par^ 
uenir  audidtccouuremèn  t,  nous  leur 
permettons  de  décerner  leurs  eon- 
traindes  fur  les  GoHedeurs  de  nos 
tailles  6c  autres  ; ainfi  6^  en  la  mefme 
forme  qu’iteft  permis  6*2  ordonné  aux 
Receueurs  de  nos  cailles  6c  taillô  poui 
nos  deniers  affaires.  Et-pour  plus 
grande  feureté  dcfdids  acquereun  6c 
poffefTeürs  defdids  droidîvnous  aùbns 
rendu  6c  rendons  héréditaires  Icfdids 
fix  deniers  tournois  pour  liurc  de  ta^ 
xation  attribuez  par  le  prefent  Edid 
aufdids  Reebueurs  &:  ^payeurs.  Vdu- 
lohs  que  vacation  aduenant  parmorc 
de  leurs  Offices  5 ou  lors  que  les  refir- 
gnatîons  en  feront  taxées,  que  Icfdids 
di^ids  6c  taxations  de  fix  denierspçur 
Hure"  en  foyent  exceptez , 6c  demen.^ 
rent  en  pleine-  6c  enciere  difpofitioh 
des  vefaes  ,- heritiers  , ou  ayans  caufe 
des^^pourueus  dcfdids  Gffieesi,  hif- 
qtics  à 6C  qutls  foiéc  rombourfcxdelâ 
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finance  payée  pour  lefdkes  taxations , 
félon  quelle  fera  reiglee  par  la  taxe 
qui  fera  faifte  ennoltre  Confeil  def- 
difts Offices,  &:  fpecifiée  es  quittan- 
ces de  nos  Parties  cafuclles.  Et  pour  ce 
que  Icfdiûs  droiÊls  ne  peuuent  cftrc 
vallableracnt  reccus  , ny  leurcmcnt 
pour  les  acquereurs  d’iceux  , que 
par  ceux  qui  feront  pouriteus  defdiéts 
Offices  3 Nous  voulons  entendons 
que  lors  que  vacation  par  mort  y ef- 
cherrajCeuxqui  les  îeueront  en  noC- 
diftes  Parties  cafuelles,  ou  qui  autre- 
ment pourront  en  eftre  pourueus,  fe- 
ront tenus  de  rembourfer  dans  deux 
mois, à compter  du  iour  qu  ils  auront 
obtenu  lefdits  Offices,  les  vefueSjheri- 
tierSjOU  ayans caufe  des  deceddez , de 
ladiâe  finance  payée  pour  ladite  attri- 
bution de  Cx  deniers  tournois  pour 
liurcde  la  taxation,  donc  ils ioüyronc 
auffifousleà  me  fm  es  faculté  z:  E t à fa  Li- 
te de  faire  lediâ:  payemeot  dans  le- 
dia  temps,  iceluy  paffié,  èc  apres  vne 
fimple  fommation  faiae  a la  perfonne 
ou  domicile  des  pourueus  defdits  Of- 
fices , Icfdiaes  vefucs  èc  heritiers  ou 
ayans  caufe,  pourrontfairccontraio- 
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drclêfdi(3:s  pourueusau  payement  Je 

ladite  finance  par  Jes  voyes  ordinal» 
res  accou ftumees  pour  t)os  deFji'’rs 
& affaires, en  vertu  du  prefent  Edid, 
fans  qu’il  leur  foie  befoin  d autres  let- 
tres. Permettons  aux  pourueus  def- 
diâs  nouueaux  Offices  dcioüyrdu  bé- 
néfice de  la  difpcncc  des  quarante 
iours , ainfi  que  nos  autres  Officiers  de 
ce  Royaume,  fans  neanemoins  qu’ils 
foyent  tenus  à payer  aucune  aduancc 
i)y  preft  pour  Ic^ temps  qui  refte  à ex- 
pirer des  neuf  années  portées  par  nos 
lettres  de  déclaration  du  az.  iour  de 
Feurier  i<72r.  Et  d’autant  que  le  mani- 
ment  que  feront  lefdiéts  Reccueurs 
6c payeurs  denos  deniers , cfi  de  fom- 
memodique  & payable  fur  le  lieu  de 
leur  ertabliflemenc  de  quartier  en 
quartier  , nous  les  auons  difpcnfez  &: 
defehargez  de  bailler  ^caution  pour 
raifon  deleurdifl:  maniment^ranc  Sc  Ci 
longuement  que  le  bénéfice  de  ladite 
difpenee  des  quarante  iours  aura  lieu. 
Et  pour  leregard  des  deniers  prouenâs 
des  droits  defdids  proprietaires  , lef- 
diéts  Receiieurs  6c  payeurs  demeure- 
ront pareillement  dcicUargez  de  leur 


bailler  caution,  attendu  rhereditedef- 
difles  taxations , Ôi  raffeâation  parti- 
culière de  la  finance  de  Tattribucion 
d’icelle , pour  la  feureté  AMïdcs  pro- 
prietaires,outre  le  corps  de  leurWuSs 
Offices  , qui  leur  demeurera  affede 
concurremnrjent  auec  nous. 
aduient  que  pour  le  bien  de  nos  afrai- 
res &: foulagement  de  noftrc  peuple, 
nous  apportions  quelque  changement 
au  faid  dcfdids  droids,  qui  diminue 

de  quelque  fomme  confiderable  lere- 

uenu  de  ladide  taxation,  fera  par  nous 
pourueu  d'indemnité  &:  recompenle 
auxpourucus  dcfdids  Offices  a caufe 
de  ladide  diminution , foit  en  les  rem- 
bourfanc  des  deniers  finance^,  en  nos 
coffres,  ou  les  faifanc  icüyr  de  pareil 
reuenu  fur  les  deniers  de  nos  tailles, 
que  ce  que  moteront  lefdits  taxations 
de  fixdeniers  pour  Hure  en  Tannce  de 
leur  exercice.  Ht  s il  aduient  que  ceux 
qui  Icueront  lcfditsOffices,foiet  en  ex- 
ercice d’aurres  charges  qu  on  p^rroit 
cftimer  incompatibles  ,nc  laifferont 
d’eftre  admis  dc  receus  aufdids  Offi- 
ces de  Rcceucurs  àc  payeurs , &:  ne  fe- 
ront neantmoins  contrainds  à refigner 


10 

ny  fe  démettre  de  l'vn  defdiils  Offices, 
finon  lors  que  bon  leur  femblera:  Ec 
leur  permettons  de  commettre  à Tex- 
crcicc  dcfdi^ts  Receueurs  ôc  payeurs 
perfonnes  capables  dont  ils  refpon- 
^^Q^ï^jquine  ioüyront  d'aucuns  def- 
dias  priuileges  ny  immunitez.  S r 
donnons  en  mandement  à 
nos  amez  féaux  Confeilicrs , les 
gens  de  nos  Comptes  &:  de  nos  Aydes 
à Paris , Prcfidens , Treforiers  de  Fran- 
5 ^generaux  des  Finances  desge*-* 
neralitcz  du  refTort  de  nofdites  Cours, 
que  chacun  endroit  fby  ils  facent  lire, 
publier,  & cnregiftrer  noftrc  prefcnc 
Ediû,  & le  contenu  en  iceluy  fairein- 
uiolablement garder ôcobferucr,  (ans 
permettre  qu’il  foit  mis  ny  donné  au- 
cun erapefehement  au  contraire, non- 
obftant  oppoficions  ou  appellations 
quelconques,  pour  lefquellcs  & fans 
preiudice  d’icelles  ne  voulons  eftre 
différé:  dont  fi  aucunes  interuiennent, 
nous  auons  retenu  & referué  la  co- 
gnoiflanceà  nous  6c  à noftrc  Confeil 
d’Eftat  , 6c  icelle  interdidc  à toutes 
nos  autres  Cours  & luges.  Cxa  tel 
cft  noftre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit 


Il 

chofc  ferme  & ftableà  toufiours,  nous 
auons  faift  mettre  & appofer  noftrc 
feel  à ccfdiûs  prefentes,  faut  en  autre 
chofe  noftrc  droi£î:,&  Tautruy  en  tou- 
tes. D O NN  e'  â Paris  au  mois  de  Dé- 
cembre Tan  de  grâce  &:  de  n oftrc 

regne  ledixfcptiefme.  Signé  LO  VIS, 
Et  à cofté,  V I SA,  &:plus  bas, Par  lcRoy, 
Delomenie  , & feellc  du  grand 
feau  de  cire  verte  en  laz  de  foye  rou- 
ge & verte. 
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C JFSES  D'OPPOSITION 
des  R^eceüeurs  des  Tailles^y  drejfées,^ 
fournies  par  Ai,  Sehafïen  Hardy 
f on  piller  du  Roy  èrReceucur  ancien 
des  jiydes  & T ailles  de  lEleéîion  dn 
. Afans  y pour  empepher  la  verificatia 
detSdiéîdu  mok  de  Decembrel6i6. 
contenant  la  création  de  trois  Ojf  ces 
de  lieceueurs  payeurs  dis  gaige s ^ 
droits  des  Trepriers  diTrace  en  cha- 
cun "Bureau  ^ dé  trois  autres  T^e- 
ucu^s  payeurs  desgdiges  ^taxations 
des  Ofi  Jers  de  chacune  SleÜion  , qui 
receuront  les  droits  héréditaires  nou^ 

J 

udlement  aliéné:^  fur  la  taille, 

Esseignevrs,  Ton 
pourroitàbon  droiddircde 
la  France  ce  quVn  ancien  di- 
foic  de  la  ville  de  Rome  , 
’il  eftoit  plus  facile  d'y  rencontrer 


vnDicti,  que  non  pasvn  hommes  tant 
il  y auoic  de  Dcïcez  ramaflees  de  tous 
les  cantons  de  la  terre  où  ils  auoycnc 
cftendu  les  bornes  de  leur  Empire. 
Auffi  pouüons-nous  fouftenitauec  vé- 
rité qu'en  ce  Royaume  le  nombre  des 
Officiers  eft  tellement  fuperaumerai- 
re  3 exceffif,  6c  demeruré  , qu’il  y en'  a 
plus  que  d’aucune  autre  vacation  6c: 
profcffio  3 quelque  qu’elle  puifle  effre. 
C’eft  quafila  plainte  qui  a marché  au 
premier  rang  des  rcmonftranccs  des 
Députez  des  trois  Effets  qui  ont  efté 
aflemblez  en  diuers  teps  depuis  quatre 
vingtsansen  ça,  6c  fur  iefquelies  ont 
efté  faiéts  beaucoup  de  beaux  rcigle- 
mens  plus  fpecieux  en  paroles  , qu’v- 
tiles  en  rexecucion.  Et  tft  vn  des 
poinds  où  les  vœux  de  tous  les  gens 
de  bien  afpirent,  Sc  où  ils  efperent  que 
fa  Majefté  , qui  par  fa  valeur  incom- 
parable 6c  fes  armes  inuiocibles , a cal- 
mé cous  les  orages  de  la  guerre, faiél: 
tomber  les  armes  des  mains  de  fes  en- 
ncmisjtantdedâsqueliors  fon  Royau- 
me, donnera  maintenant  l’ordre  qn’iî 
ingéra  neceffaire  pour  le  bien  de  fes 
affaires , par  l’adins  de  fon  Confeil  , 
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qui  a les  yeux  plus  ouucrts  que  iamais 
pour  y apporter  le  remede 

Ce  feroic  vn  difeours  poflible  en- 
nuyeux, mais  non  du  tout  infrudueux 
en  l’affaire  qui  fe  presête,de  fairevn  de- 
nombremeede  tous  les  Officiers  de  ce 
Royaume, où  il  s en  trouucroit  dauan- 
tage  qu’en  toutlereftc  de  l’Europe.  Il 
fuffira  de  dire  qu’il  n’y  auoit  ancien- 
nement que  deux  Gencraulx  des  Fi- 
nances : ôc  maintenant  qu’il  y a vingt 
& vn  bureaux  des  Treforiers  gene- 
raux , chacun  defquels  eft  compofé 
de  quatorze  Treforiers,  trois  Gref- 
fiers,trois  Receueurs generaux  des  Fi- 
nances,trois  Cotroolleurs  generaulx  5 
trois  Receueurs  generaux  dutaillon, 
trois  Conrtoolleurs  generaux  dudit 
taillon,  & quatre  Huiffiers  & Golle- 
deurs  des  Finances.  Et^pourle  regard 
des  Eledions , il  n y en  auoit  que  qua- 
tre-vingts ôc  dix-huid,  6c  maintenant 
il  y en  aiufquesà  feptvingtshuid,  en 
chacune  defquclles  Eledions,où  il  n y 
auoit  qu’vn  Efleu,  qui  eftoit  eledif,ôc 
ehoifî  pour  fa  probité , i!  y en  a mainte- 
nât dix-huid, en  ce  comprinslesPre- 
fident,  Lieutenant,  AffcfTcur;  Lieute- 
nant 
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nant  particulier,  Efleus,&:Cdntrool- 
leurs:plus  trois  Receueurs  des  Tailles, 
trois  Reccueurs  du  Taillon,  trois  Re- 
ceueurs du  Domaine,  trois  Receueurs 
des  Aydcs , vu  Procureur  du  Roy , vn 
AduocatduRoy,  vn  Garde  des  petits 
féaux,  trois  Greffiers , & trois  Maiftres 
ClcrcSjtrois  Greffiers  des  affirmations^ 
trois  Commiflâires  des  viures  , deux 
Commiflaircs  des  Tailles, deux  Huit 
•fiers  Audienciers. 

Et  maintenant  apres  vn  fi  grand  no- 
bre  d’Officiers , feroit-iUraifonnable 
de  faire  vnc  nouuelle  création  de  trois 
Receueurs  & paypurs  des  gaiges  6c 
droids  des  Treforiers  de  France  de 
chacun  bureau , 6c  de  trois  autres  Re- 
ceueurs ôe  payeurs  des  gaiges  des  Offi- 
ciers de  chacune  Eledion;  En  vnc  fai- 
fon  où  les  Notables  affemblez  par  le 
commandement  de  faMajcftc, recher- 
chent tous  moyens  poffiblespour  def- 
gager  fon  Domaine  , defeharger  fes 
Finances, &:  foulagerfonpauurc  peu- 
ple ? Les  gaigcsdefqucls  Receueurs  ôc 
payeurs,  raonteroient  par  chacun  an 
près  de  cinq  cens  mil  liures  : qui  ferok 
furcharger  denouueauôi^  les  Finances 
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de  faMaiefté,&  le  peuple  fur  lequ' 

Icfdidsgaigcsfcdoiucnt  leuer. 

D’ailleurs  queceux  qui  Icueroicnc 
Icfdids  Offices  5 font  les  plus  aifczdcs 
villes  où  font  lîtuées  Icf^ides  Elc- 
ûions , èc  arriacroic  à caufe  de  l’exem- 
ption des  tailles  attribuée  aufdids  Of- 
fices, que  les  parroiflis  où  ils  font  refi- 
densdemeuteroictchargces  du  paye- 
ment de  leurs  taxes  de  la  taille  éc  au- 
tres leuées , qui  montent  quelqueçfois" 
plus  de  la  moitié  de  ce  que  doit  payer 
la  p*arroifle  entière. 

Mais  mettant  à parties  interefis  du 
Roy  ôc  du  peuple  , d autant  que  Mon- 
ficurle  Procureur  general  les^^fijaura 
remarquer  plus  exaétement  que  les 
oppofans  5 Us  vous  fupplient  , M E s- 
SEiGNEVRS,  de prefter voftrc atren- 
tion  à la  iuftice  de  leurs  doléances , fur 
lefquelles  vous  leur  auez  toufiours  dé- 
parti la  faueur  de  vos  arrefts  de  refus, 
à la  vérification  des  Edifts  qui  vous 
ont  efte  prefentez  tournans  à leur  pre- 
hidicedors  que  la  lufticc  a efte  de  leur 
cofteXans  vous  arrefter  à nuilcs  autres 
con  fid.  rations  qu’à  robicruation  des 
loix  des  ordonnances  dont  vous 
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eftcs  les  viuans  depofitaircs,  &:cqui- 

ublesobfcruâteurs. 

Vn  grand  Capitaine  rcprochoitaux 
Athéniens, qu'ils  ne  demandoient  ia- 
maislapaix  quenrobbes  de  ducil,ô^ 
^pres  auoir  rcccu  quelque  notablo 
perce  de  bataille,  ou  en  fuicte  d’vne 
lionccufedefrouce.Ecnous,  Messei- 
GNE  VRS , nous  ne  nous  prefentons 
déliant  vous  qu'apres  quelque  difgra- 
ce  fignalée  qui  nous  eft  furuenue,  ayâs 
la  bouche  ouuef te  pour  faire  retentir 
nosclamiurs  5 Sc  vous  reprefenrer  les 
fuj  cfbs  de  nos  miferes,  les  rudes  crai^ 
ftemens  quenousprocure,&:plus  foù«? 
uétqué  tous  les  iours,  certaine  engea-- 
€c  de  vipères , qui  ne  peuuenc  ioüyr  de 
la  clarté  duiour,  & fc  pouffer  au  mon-^ 
dclînonquen  rongeant  les  entrailles 
des  Officiers  du  peuple  , pour  fou- 
urir  le  paffage  à quelque  bonc  fortune. 

Quefiiamais  il  y eufl:  lieu  à quelque 
Gommiferacion  pour  foulagcr  les  op- 
pofans  ,c’eft  maintenant  qu'ils  en  cf- 
pcrenc  des  effeds , que  la  Çham/- 
hre  leur  rendra  la  iuftice  en  cefte  occa- 
fion,  comme  elle  a toufiours  faid. 

Car  parle  paîfé  fonlcs  afeiéi  finan- 
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cerplus  de  cinq  ou  fix  fois,  pour  con- 
firmations de  droifts  dont  ils  aupycnc 
aauparâuant  ioüy  Icgitimemcnc , pour 
augmentation  de  gaigcs,  accributiori 
de  nouueaux  droiâs  quafi  par  chacun 
an^pourledroiûde  porcdecomiffios, 
pour  entrer  auparty  desfeize  années, 
pour  rejftinftion  defdites  feize  an- 
nées,pour  rheredité  du  meûne  droiét, 
droits  de  quittance  de  Tayde  , droits 
de  quittance  delà  taille,  droiflrs  de 
trois  deniers  en  exercice  pour  le  prin- 
cipaldela  taille^  plus  pour  ^ denier 
d’augmentation  de  la  taxation  defdits 
Reccucurs , Sc  autres  droits  dont  les 
Finances  cn,diuers  temps  montêt  plus 
de  cinqou fixmillions  de  liures  j ainfi 
qu’il  fc  peut  voir  par  les  comptes  des 
parties  cafucllcs  rendus  à la  Chambre 
pour  les  années  cfquellesfc  font  faites 
îes  taxes  dcfdids'droiéts. 

Depuis  ont  cfté  créez  les  triennaux 
en  l’année  ijejy.  qui  aeflé  vn  defmcm- 
brement  du  tiers  de  leurs  charges,  fans 
que  pource  Ton  leur  aye  faiét  aucun 
dcfdpmagemént,  d’autant  qu’au  para- 
uancl'adiâç  création  de  deux  années 
lU  en  çxerÇoient  l’vnÇj  ^ depuis  ilsnç 
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font  entrez  en  exercice  que  de  trois 
gns  en  trois  ans. 

En  Tannée  1^05.  a elle  diftraidde 
leurs  charges  le  payement  des  ren- 
tes conftituées  fur  les  tailles  de  chacu- 
ne Elcélion  3 & ont  elle  créez  des  Re- 
ceucurs  payeurs  dcfdiftes  rentes , en 
pitre  d’office  : qui  eft  vn  deuxicfme 
defraembrement  de  leurs  charges. 

En  Tannée  1517.  auroycnc  denou- 
,ucau  cfté  créez  autres  triennaux, 
qu’ils  n’auroyent  eu  faculté  de  rem- 
bourferaumoyë  desArreftsde  laCha- 
bre  5 qui  par  fa  prudence  âceouftuméc 
a voulu  boucher  le  paffage  à quelque 
autre  création  qui  fe  pourroit  faire  de 
pareils  tricnhaux>e6me  il  eftoit  ja  arri- 
ué  de  ceux  créez  en  quatre- vingtsdix?- 
fept:Qui  eft  encores  vn  troifiefme  def- 
menibrcment  de  Icurfdiéls  Offices. 

En  Tannée  161^.  ils  ont  financé  es 
coffres  du  Roy  la  fommede  fept  cens 
quatre-vingts  mil  Hures  pour  Tateribu- 
tion  de  trois  deniers  pour  liure  du 
principal  de  la  taille  creuës  ioindes, 
fur  le  pied  de  ce  qu’elle  moncoit  en 
ladifte  année. 

Et  és  années  10,  ar.  ai.  13. 2.4. & 
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S5.  ont  cfté  aliénez  plufîcurs  droits 
«n  hérédité,  comme  de  huift  deniers 
pour  liure  aufdifts  Gardes  des  petits 
féaux  des  Eledions  , fix  deniers  pojir 

liure  aux  anciens  Greffier  5 des  Eleài5s, 

dix  deniers  pour  liure  aux  Greffiers 
Maiftres  Clercs  alternatifs  &ù  trien- 
naux des  mermes  EleflîonSjaux  Cpm- 
miffairesdes  viures  fix  deniers  pour  li- 
ure, aux  Greffiers  des  affirmations  fix 
deniers  pour  liure , douze  deniers  aux 
CommiffiaireSjôc  autres  tels  droiâs  qui 
reuienneiit  à plus  du  quart  de  la  taille  j 
dontlefdiâs  oppofans  demeurent fru- 
ftrez  dp  leurs  tax^;  tiens  pour  auoir  efte 
faite  diftraftion detous  lefdics  droids 
attribuez  aux  proprietaires  dcfdifs  Of- 
fices, en  ioüyr  par  leurs  mains  : Et 
lors  qu  ils  en  ont  faiâ  leurs  plaintes  au 
Confeil  pour  eflre  defdommagez  de. 
celle  diminution  de  leurs  taxations, 
pont  laquelle  iis  auoycnt  finance  ,au 
pied  de  ce  que  lâ.  taille  montoic  alors 
dcfdites  aliénations,  ils  n’en  ont  peu 
auoir  autre  railbn  , finon  quil  Icurfc- 
toic  pourueu  cy-apres  fur  le  defdom- 
magement  par  eux  requis. 

- Ènranriéê  prefcntc  les  oppo- 
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fans  ontcfté  contraints  par  cmprifon- 

nemcnc  de  leurs  pcrfonnes  en  vertu 
d’ Arreft  du  Confeil , à payer  pour  lac- 

tribution  d'vn  denier  pour  liure  d'aug- 
mentation de  leurs  taxations , tant  en 

cxcrciccqucdchorSjàfinâcerlafom- 

me  de  deux  millions  cinq  cçns  mil  Ji- 
ures,  aupreiudice  de  voftre  Arrcft  de 
vérification  qui  neftokque  pouTauoir 
lieu  encre  les  volontaires  : de  iaqueîic 
taxe  aucuns  des  oppofans  en  ont  porcs 
pour  leur  parc  dVn  office  feukrnenc 
plus  de  quinze 5c  feize  mil  liures,5^ 
Jcsmoindrcsfix  oufept  mil  liurcs.  £a 
quoy  la  Chambre  remarquera,  s’il  iuy 
plaift^riniuiieufe  proccdurc5cla  ycica- 
tion donclon vfcenucrsles  oppofans. 
Car  quand  fa  Majefté  par  le  paffé  a fait 
de  nouucllcs  accribucions  à fes  Offi- 
ciers, ç*a  efté  auce  ce  tempcramêc,quc 
nul  n'y  feroic forcé,  5c  eftoie  corne  vne 
efpece  de  commerce  qu’il  exerçoit 
aucc  eux,  fans  violenter  ny  forcer  la 
volonté  deceuxqui  iiy  vouîoiencen- 
tendre,  5c  fans  contrain  ite  ceux  qui 
n’auoyenc  la  puiffance  de  ce  faire. 
Auffi  il  ne  s'eft  iamais  pratiqué  en  la 
Chambre, que  yos  vérifications  ayent 
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authorifc  telles  toncrainacs,  & maîn- 
tesfois  a ordonné  qu’à  la  rcquefte  du- 
didficur  Procureur  general,  il  feroit 
informe  contre  les  porteurs  des  quit- 
tances defdiâcs  taxes,  qui  vouloietic 
vfer  de  telles  voyes  au  preiudice  de 
vos  Arrefts. 

Et  maintenant  apres  tant  de  finan- 
ces payées  par  les  oppofans’  pour  fe- 
courir  le  Roy  enfes  vrgens  affaires, cy- 
deffus  rapportées , apres  les  deux  créa- 
tions d’offices  triennaux  és  années 
îjpy.&rièiy.  apres  la  création  de  pay- 
eurs des  rentes  que  les  oppofans  auoiet 
accouftumé  de  payer,  qui  font  trois 
notables  defmerabrements  de  leurs 
charges  , apres  leurs  taxes  de  Factri- 
bution  dernière  d’vn  denier  pour  li- 
urc,qui  monte  deux  millions  cinq  cens 
mil liures,  créer  de  nouueau  des  Re- 
ceucurs  payeurs  des  gaiges  & droifits 
des  Officiers  des  Eleftions,  quidimi-^ 
iiueroit  le  prix  de  leurs  Offices  de  moi- 
tié , & qui  eft  vn  quatriefmc  dcfmem- 
bremcncd’iceuxs  qucft-ce  autre  cho- 
fc faire,  finon  que  fpolier  totalement 
les  oppofans  de  leurs  charges,  & les 
reduire  aux  mefmes  fondions  desCol- 

leétcurs 


Icftcurs  des  tailles  fculctticnt>  & l^s 
dcfauthorifcr  J de  les  mettre  d^ns  le 
inefpris?  * 

, Que  fi  tel  Ediâ:  auoît  lieu , les  op- 
pofansnefccoyÆOtplüs  quedesique- 
letces  ou  des  amtomics  de,  corps  vi- 
uans,aùtquelsnc  refteroyent  que  les 
OSji  fans  peau , fàtis  ohair,fans  muTdes, 
& fam  veines  : Ëc  eftans  les  oppofans 
fçqucftrcz  du  corps  desElïeüs,  qui  Cane 
des  meilleures  familles  des  villes  oii 
foritiîcqées  les  Élcâions,  ils  den^u- 
refonc  fans  aucun*  crédit  ny  confidc' 
ration  daUs  la  fange  de  la  populace, 
aucc  laquelle  feüléils  auront  à traiter 
àladucnir. 

Cefontlesraifons  ; Messeignévrs, 


que  les  opposas  ont  à defduire,ô«:  qu’ils 
eriiploy  ent  pour  leurs  caufes  d’oppofi- 
tion , contre  la  vcrificatidn  de  rÉdi£fe 
de  création  des  Rcceueurs  payeurs  des 
gaiges  de  autres  droits  des  Officiprs 
des  Eleâ:iGns  de  ce  îloyaunie,  auf- 
quellcs  ayant  efgardjüs  vous  fupplicnt 
tres-hum'blcment  de  déclarer  par  vo- 
ftre  Arrcft  que  la  Chambre  ne  peut  de 
ne  doit  chtrer  en  la  vérification  d’i- 


celüy,' 
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c A y s E S £»’  0 f > à sir  1 o N 

haiUêes jàfefcritpÂy^.Sebàflièfi  H drdy 
Çùnféitter  du  Roy  é*  Rùeüéuf  ancien  des 
Jyies  & Va  illes  de  rEleBion  du  Mdns^ 
' üarde  des  f et  lis  Jeàux  des  Èle^ièÀs'de 
To^rs  & de  Gifors , tant  pdur  hÿ  ^Uè  four 
les  autres  proprietaires  de  pareîis  tfffc'es^ 
(orne  auj^i  des  Gref^ets&  M^^  Clerù  des 
Élevions  ^ ^ G revers  dis  Ajjttfnâtions  , 
^ Commijjaïres  des 'tailles^  CbmrniJJatrés 
des  viures , é*  autres  adiudicataifes  de 
droicîs  aliénez*  fur  U Taille , oppofini.' 

* ‘ Rourempefcber  la  vertJicàHon  de  r.Edi^i 
duprefent moü  de  Decernbré  ibiSiçdnte^ 
nam  U création  de  îrôü  Receueufs  payeurs 
des  gaiges  &.  droiiîs  des  Treftritrs  de 
' France  ^ de  trois  autres  Receueurs  pay^ 

turs  des  gaiges  & droicis  des  Ejleus  en 
chacune  Elehion. 


Rem  1ERE  ment  les  oppo- 
fans  fupplieîiC  Noffeigneurs’ 
dcsComptes  de  confidcrer  que 


les  £dA<^s  de  creaüoa  defdiâs  OlKces 


m 


«les  Gardes  des  fcaulx  de  chacune  Ele- 
âiain,.Gre{Sers.  anciens  akernacifs  Sc 
crienQauXjâuec  les  places  des  Maiftres 
Clercs  audi  de  chacune  Eleâion , 6c 
autres  Offices  mentionneraudit  Êdi£t 
du  mois  de  Décembre,  portent  en  ter- 
mes exprès,  que  les  proprietaires  d% 
ceux  Offices  ne  pourront  eftre  depof- 
fedez  qu’apres  le  renabourfemenc  à 
eux  faid  à vn  feul payement,  tant  de 
la  principalla  finance,  deux  fols  pour 
liure , que  des  fraiz  loyaux  courts,  ^ 

Que  la  Chambre  &:  Meffieurs  delà 
Cour  des  Aydes,  ont  vérifie  Icfdids 
Ediâ:s,auecGertc  condition  de  rem- 
bourfement , auant  que  depoffeder 
les  proprietaires  defdids  Offices. 

Quefur  ccrtc  afleurance  Icfdids  op-r 
pofans  ont  fourny  leurs  deniers  aduel- 
Icmcc  és  coffres  de  fa  Majefté  entre  les 
mains  des  Treforiers  de  TEfpargnc, 
qui  ertoient en  exercice  lors  dclalie- 
nacion  de  vente  qui  en  a crté  faidc  par 
Meffieurs  IçsCommiffaires  députez  à 
ladide  vente  , fans  aucune  fraude  ny 
defguifcment. 

Q^e  ladide  vente  a efté  faide  auec 
les  folçmnitcz  en  tel  cas  requifes 
acouftumées,  E ij 


3< 

Qu’és  cQBtraSst  de  ytnic  Se  adiüfîi'’ 
cation  defdîfitspffiecsfaiÉlc  aux  plus 
offrans  & derniers  cnçlieriffeois , cefte 
claufe  y a elle  coucBéc  Sc  cmplpycd 
cu>fîformémcnt  aufdiâs  Edids  &:  véri- 
fications d’iceux. 

Qu’il  n*âiamais  cftô  pradiqué  ny  ob*» 
lirué  qu’aucun  acqucrcurdc  damainc 
cfté  depolfedé  qu’au  préalable  il 
n’aie  cfté  rembourfe. 

Que  les:  deniers  des  ycfucs,des  çn* 
fans  mineurs  , des  Hofpitaux,  & des 
jEommunauceZjOnteftc  employez  es 
achapts  de  tek  Offices  domafliaux  & 
hcrediiaiFes  qui  rcuicnnent  à la  plus- 
part  au  denier  feize  au  dix^fept. 

plufieurs  dcfdids  acquereurs 
Se  proprietaires  exercent  Icfdids  Offi- 
ces en  perfonne , ainfi  quUl  leur  eft  loi- 
fiblc , fc  donnans  cefte  occupation , Se 
mefnageanc  ce  qui  leur  pourroitcou- 
fter  pour  les  gaiges  d’vnCoramis , qui 
, la  plus-part  du  temps  le  ioüe  des  de- 
niers des  droidsqu’ü  a receus , ou  les 
i^id  perdre  par  ton  infoluabilitc. 

Que  piufieurs  des  acquereurs  def- 
dids  Offices  ont  des  pareas  Se  des  co- 
gnoiffances  de  petfoanes  fur  les  lieux 


qui  font  riches  & foluablcs,  qui  font  la 
rccepce  des  droiâs  attribuez  aufdiâs 
Offices  5 ou^  gratuitemcnc , ou  à meil- 
icure  côclition  que  de  fix  deniers  poue 
liure,  êc  leur  font  tenir  à Pans  ^ leur? 
rifqucs,  périls  &:fortiuies, 

Qu’ilcftplus  que  raifonnable  qu’c- 
ftans  proprietaires  defdiâs  Offices, la 
liberté  ne  leur  foit  interdire , foit  de 
les  exercer,  foit  d’y  comettre  telle  per- 
fonnc  quilleur  plaift,  ainfi  qu’ils  onç 
faiât  depuis  la  création  defdifts  Offices 
iufqucs  à prefent,  fans  y aüoir  reçcu 
aucun  trouble  ny  cropcfchemenc, 
Neantmoins  au  preiudice  detoutes 
les  r^^bns  cy-deffus  alléguées  , fon- 
dees*r  les  Edids  vérifiez  en  ladide 
Chambre,  où  la  claufe  du  rembourfe- 
ment  en  cas  de  dcpolTcffion  efl*  exprefj 
femêc  ftipuléc;  SaMajefte  auroitcrec 
& crige  trois  Reccueurs  payeurs  des 
gaiges  &C  droids  des  Prefidens,Lieutc- 
nans,&:  Elleus  de  chacune  Efledion, 
par  fon  Edid  du  prefent  p[iois  de  Dé- 
cembre lôaéf.  aufquels  il  auroit  attri- 
bué la  recepte  des  droits  qui  font  deuS 
& attribuez  auxOffices  defdids  oppo- 
ians3auec6x4^niçrsppur  Uurc  de  ta* 

' ' ' ' ai.  i m m m 


remarquera,  s 


Comme  à laquelle  pourroieç 
monter  lefdids  droids  parchacunan. 

Laquelle  taxation  defix  deniers  pour 
liure  , doit  eftre  prinfe  fur  le  fonds  des 
droids^atttibuc’Zâufdids  offices  , ven- 
us & aliénez  en  hérédité  auxpropric-. 
id’ÎGeüx,  lefquels  à prcfenc  doi- 
e reuendus  héréditairement 
ids  Receueiirs  payeurs , fuiuant 
iGt  Edid,  fans  faireaueun  rembour- 
femet  aufdits  proprietaires  de  la  finan- 
ce par  eux  payée,  au  prorata  du  prin- 
cipal J bien  que  eela  ne  fe  puifle  ny  doi- 

cn- 


ue 

tierem 

, la  répugnance  contraaraion 
qu’il  y a encre  les  Edids,  en  vertu  def- 
quels  s-eft  faidela  vente  defdids  Of- 
fices des  petits  féaux  autres,  & ce- 
luy  de  la  création  des  trois  Rcçeu 
payeurs  des  gaiges&idrbids  des 
ïoriers  de  France  &:  dos  Efleus. 

Car  en  vertu  Sc  en  fuitee  de 
Edids  , Meffieurs  les  Commiffaires 
députez  pour  la  vente  defdids  Offi- 
ces,ont  iceux  vendus  en  hérédité  pour 
enioüyrpar  les  acquereurs,  par  leurs 


maîns  ôu  tclsCoiT^iT^îs  ou  PfTCu 

que  bon  leur  fcmblebo^  , pbii- 
lioir  cftrcdçpoffedez  qu’apresle  reru?* 
bourfement  aâucl  delà  piineipalle  fi*- 
îianee,fi:ai25& loyaux  confis.  Et  main?* 
tenant  par  cet'Edi(^  du  mois  de  r>Or 
cembrede  ladi£be  année  162^.  conte- 
nant ■ydid'c  création* de  trois  Rece-» 
•neiai'sipayeursjleureft  attribuée  la  fâr 
xulté  de receooirlcs drôidshereditai^ 
des  Offioes.dsfdi£tsappofanSj&:  de 

retenir  paclcüts  mains  fixdenicrs  pour 
diüted'e  la^recepte  defdiéls  droi£ls,qui 
eftvn  quarantiefmc  du  reuenu  appar- 
tenant aufdiéls  proprietaires  comme 
.‘Payant  acbet c,  qu*efi;*»ee: autre  chofêl, 
à le  bien  prendre,,  que  depoffeder  lef- 
di€ts  proprietaires  fans  aucun  rem^ 
bourfemént.  Car  de  leur  oftçr  la 
dtmyffance  parieurs  mains  ou  celles 
de  leurs  Procureurs  ou  Commis,  ôc 
auoircreéen  tiiere  d’Officc  formé  des 
Receueurs  payeurs , dont  la  fon^lion 
principale  confifle  en  larecepee  def- 
diélsdroiéls,  c’efl:  rentrer  par  faMajc- 
ilé  en  la  pofleflion  de  ce  qu’elle  a vedu 
en  hered i té  au fd i es  o ppo fans,  q u i fouf- 
tieuneneque  c’cflvnepure  concraucm 
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■«Ion  aux  Ediâsde  la  création  de  Icutf- 
difts  Offices,  defqucls ils  ne  peuucnc 
cftre  depôffcdcz  qu’au  préalable  ils 

n’ay  ent  efte  rembourfez. 

Ec  quant  aux  fix  deniers  attribuez 
àufdi£ts  Reeeueurs  payeurs  nouucllc* 
ttent  érigez,  à prendre  fur  le  fonds  des 
droits  defdia'soppofans, que  faMajc- 
fte  rend  héréditaires  moyennant  lata*- 
xe  quien  ferafaiâc,  &c  qui  fera  payée 
pat  lefdits  Reeeueurs  payeurs^  Lefdits 
oppofans  fupplient  la  Châbré  de  coii^ 
fiderer  comme  là  ieligion  de  Noflei- 
gneurs  du  Confcil  a elle  circonuenuë 
en  ce  poind.  D’autant  que  fl  cclaauoiC 
lieii , ce  feroit  vendre  vne  choie  deux^ 
fois,faifanc  IcldiSs  fiX  deniers  partie 
defdiSs  droidls  aliénez  aufdids  oppo- 
fans  : & à prefent  reuendre  lefdifts  fiX 
deniers, à quoy  monte  le  quarantief- 
me  des  droiûs  dcfdiûs  oppôlàns,aul- 
d itis  Reeeueurs  payeurs, c'eft  reuendre 
Tne  mcline  choie  à diuerfes  perfon- 
nes.  Ce  que  fa  Majefte  n a iamais  en- 
tendu faire,  ains  d’entretenir  inuiola- 
blement  ce  qu’elle  a ftatue  & ordonne 
pour  i’allcurance  de  ceux  qui  ont  con- 
traâé  aucc  elle , en  fuitte  de  fes  Edi£ks 


bien  &:  dcuëment  yerihez.  , - 

Autrement  ccferoit  Ikdccrçor^f 

ilicnér  là  .volonté  de  ^fous  feS'  fé^c^s 
pour  ne  plû'î  tràiaer  àuec  cne;;^^ç,k 
coTitrcconp  auilir  &à  anéantir  le  prix 
'dcfdifts  Offices , & lésmtttre dèr tope 
hors  de  com.ffierce , d’autant  qu’»s  «•= 
tropuVrbîènt  à qni  let  vendre  d^ 

aals , tiÿ;lcnèager  ; ffiydes  bailler. 3n 
^ffiariagcl 'leurs  enffins  , ou  en  paye-, 

''nient  p.p'ür\aai3ptr  d’Officcs  r &.tin 

di-fpofer  eiï  façon  cfuçlépnque.  1 ■ _ 

^'l'Ce  qui  éft  d’vnc  grandiffirae  con- 

^ffideratio.dffirç'qué l:cs:gatges  derdtÇs 

O ffices  Tcll  iénnéfir  :j|âr  ; an  a^pres'd  e 

lînrpç  ' nônt l^S  PinâO'CéS 


ra  la  taure  pour  icb  ha  ~ - 

ficiers  de  DÔuuclk-creifton  qui  en  le- 

^ ‘ r I ' _ 

ront  excinprs.  - ^ ' • 

. . Et  quanti  ce,  q^ç^par  ce  meime 

. Edid'i  les  (ixdenier5''heréUicàires acÉri- 
buezauffiias  Recéüedrs^payeUïSid'^- 
üent  feruîr  de'^cautibri’  côcùrremrntrit 
tant  enuersfà  Maieft'êauecque  reffii^és 
oppofanstlly  aauffi  peud’apparecedre 
• ratfon  àrtij  iiu  al’auttevd’autatqvi  il 


ils 


F 
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/ont  premiers  créanciers  que  fadiâc 
^^efté  , & que  ce  feroit  obliger  vn 
droiâ:  qui  âpparcient  aufdi3:s  oppo* 
fans,  lequel  ne  peut  eftrc  defmcmbrc 
dcsdroiâs  dont  ils  font  acquereurs  &: 
poflefleurs  de  bonne  foy. 

Que  fi  l’on  vouloir  obieâcraufdias 
oppofans  que  les  Procureurs  ou  Corp- 
mis  qui  rcçoiuent  fur  les  fieux  leurs 
droiasjont  pareille  fomme  defix  de- 
niers pour  liurc,  & qu’ainfi  faifant  la 
mefmc  attribution  eftantfaiae  aufdits 
Receueurs  payeurs  par  l’Edia  du  mois 

de  Décembre, ï^aé.ce^ne  faia  auctjn 

preiudiceaufdias  oppolaps. 

Lcfdias  oppolans  refpondent  qu’ils 
y f^tinterelTcz  en  ce  qu’ils  font  def- 
pofledez,  tant  de  la  ioüylîance  de  leurs 
Offices  qu’ils  peu  uent  exercer  en  per- 
lonnesj  ( comme  il  y en  a nombre  qui 
le  font,  ) que  de  la  ioüyfifance  qu’ils 
ontpar  les  mains  de  leurs  Commis 
gens  fpluables , auec  Icfqucls  ils  fac- 
commoderit  à bonnes  conditions 
melmepourlcur  faire  tenir  Jeurfdias 

droits  en  la  ville  de  Paris  & au  tre  s lieux 
de  là  dcroeurance  dcfdias  oppofans 
a leurs  rifqucs  périls  & fortunes  ; £c 
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qu’ilsferoientmainccnantcontfainâs 
d’entretenir  & payer  les  mefmes 
Commis  fur  les  lieu^x,  pour  faire  le 
recouuremcîicdcs  mains  defdiôsRe- 
ceueuts  qui  fc  feront  tirer  rorciHe  ^ 
& qui  au  lieu  de  payer  fix  femaines 
apres  chacun  terme,  comme  le  porte 
rEdiâ  de  leur  création , rre  payeront 
de  fix  mois  apres;  Et  ainfi  fahanc  ii  leur 
coufteroitau  double,  payant  audiû 
Rèceueuf  fix  deniers  pour  liure,  6s:  pa- 
reille fomme'  à leurs  Procureurs:,  ou 
Commis. 

Aufquelles  rairons,&:  aux  prealîe- 
guées-jles  oppofansluppiient  nofdicts 
Seigneurs  d’aucir  efgard  , 6s:  faifanc 
droiâfur  leur  oppoficion  yrefufcrlc- 
diiiEdiâidu  prefentmois  de  Décem- 
bre iéa^.6^  déclarer  que  laChambre 
ne  peut  &:  ne  doit  entrer  eh  la  vérifica- 
tion d’iccluy. 

chambre  du  tres-sxpres  commandement  du 

) O*  ouy  la  creance  d'aucuns  Conjei tiers  Fre=* 
Jidens  Cr'MatJlres  en  icelle^  a ordonné ^ ordonne  que: 
fur  l'efdiBes  lettres  fera  Leu  ^publié^  ^ regjÿré^ 
euyytcr  ce  confentant  le  ProcureurCeneral,pour auoir 
lieu  pour  les  offices  y fiecifie'es^  fns  preiudice  des  oppo- 
fiüoipour  lefquelles  lefdtBs  cppofans  fe  rttmrom  ^ar 
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'âei4eYi  le  l{oy]^ld  chargé  que  ceux  qui  font  fcuruesis 
defdifls  offices^  n auront  autre  manimentqùè  des  ga- 
ges O"  drotBs  des  Officiers  des  . bureaux  des  finances 
C7"  des  EleBions , defqttels  les  J{eceueursgeneraulx 
^efliBes  J^wanceSiO" farticulters  des  Tafiles^faiüony 
^)des  5 comptent  en  ladite  chambre  feulement, 
■ ^üe  le  fonds  des  gages  droits  fera pru  jurfa  Ma~ 

’ jefie',  que  les- officiers  feront  tenus  prefiér  le  ferment 
fçy  compter  én  icelle , que  les  deniers  qui  prouiendront 
. defdiBs.  offites  i feront 'Utilement  employe'faux  Ur- 
gentes aff'Aires.du  l{<>y , non  ailleurs,  fur  peine  d*en 

rejfondre par  les  ordonnateurs  enleur propre  Cp\priué 
^ nom,  FdiB  parfis  deux  bureaux  ajfemble^fle  i^.iour 
de  Décembre  i6x6*  Signé,  Bovrion. 


t 'J 

• ^ & A ^ *•  ^ 


PermtJJion  à'imfirimtf. 


üA 


IL  eft  permis  à Henrv  Sara  Imprirncur‘â<: 

Libraire  ôï^inaire  de  Monfieur  Erere  du 
Roy , d'imprimer  vendre  & debucè'ç» 
du  jkoy  portant  création  de  titre  d* Offices  de  trois  t{e' 
ceueurs  Cy  payeurs -CF  c.  pendant  le  terme  & ci- 
pace  de  fîx  ans.  Et  dcfFcnces  font  faites  à tous 
'/  .autres  Imprimeurs  & Libraires  derimprimer 
= ou  faire  imprimer  5 fur  peine  d’amende  arbi- 
traire, &:  çonfifeation  des  exemplaires,  Faléi: 
ec  cinq^uicfme  lanuier  mil  Ex  cens  vingt  fepr. 


ligne, 


DÈ  BAI  ILE  VL. 


